
A
13 ans et demi, Rémi
Navarro est un garçon
qui n’aime pas se faire
remarquer.C’est pour

ça qu’il ne parle pas souvent de
sa passion de la moto. Et pour-
tant, il suffit de pénétrer dans sa
chambre pour comprendre :
Rossi, Stoner, Pedrosa entre
autres stars de la MotoGP
recouvrent les murs.Mais ce qui
différencie Rémi des autres,c’est
qu’à côté des posters, il y a aussi
des roues et une combinaison
en cuir. Rémi est un motard de
compétition. L’an dernier, il a
participé au championnat de
France de vitesse open 50 cm3.

Un moteur survitaminé

Son petit bolide est équipé d’un
moteur deux-temps survita-
miné de 15 cv qui file comme le
vent. « Ça dépend des circuits,
mais en ligne droite, je monte à
140 km/h. Et même à 160 quand
j’aurai mon évolution moteur»,
confie Rémi. Pour sa première
année à un tel niveau de compé-
tition, il a terminé à une pro-
metteuse 11e place (sur 26).
Père, mère, frère (Loïc, 10 ans,
motard lui aussi)… Le virus du
deux-roues n’a épargné per-
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LE SPORTIF KREMLINOIS DU MOIS

Rémi, 13 ans, passion moto
11e aux derniers championnats de France de vitesse open 50 cm3, le Kremlinois
Rémi Navarro a un rêve, partagé par toute sa famille : courir en Moto GP.

“Le Kremlinois” a reçu cette lettre du

CSAKB et s’associe d’autant plus à

l’hommage que l’un de nos journalistes

a un enfant qui a débuté le football

sous la direction de Claude Lachiche…

«La section football du Kremlin Bicêtre

est triste. Elle vient de perdre l’un des

siens, Claude, vaincu par la maladie.

C’est une tristesse immense, pour

celles et ceux qui l’ont côtoyé, à la

hauteur du personnage passionné et

entier qu’il a été. Claude est arrivé au

Kremlin Bicêtre en

août 1995, sur la

pointe des pieds. Sans

faire de bruit, il va

rapidement prendre

les choses en main.

Responsable de la

partie technique,

Claude s’empare très vite du secteur

administratif. Il s’en acquittera

parfaitement, étant resté un footballeur

dans l’âme, fougueux, passionné, épris

de ballon. Sa devise, jouer, jouer,

et encore jouer, quel que soit le

temps. Claude a porté le club à

bout de bras de longues années,

mettant son expérience, ses

relations, ses connaissances, sa

passion, au service des jeunes

amoureux du football. Le

challenge du tournoi international

Benjamins, qui porte son nom depuis

4 ans maintenant, prendra un sens tout

particulier au mois de juin 2008. »

les risques de casse ou de chute.
La plupart des coureurs du
championnat sont des fils de
concessionnaires. Ça facilite les
choses. Pour boucler le budget de
l’an prochain, je commence une
levée de fonds. Nous avons monté
une association et nous sommes
en train de construire un site
internet (www.remi-navarro.
com). Nous y donnerons des
conseils pour faire commencer la
moto aux enfants. Tous les
Kremlinois désireux de nous
aider seront les bienvenus.»
Tout ces efforts pour courir un
jour en MotoGP, l’épreuve reine
de la moto de vitesse : « C’est
mon but, mon rêve absolu »,
conclut Rémi. ■

WILLIAM BEUVE-MÉRY

Hommage à Claude Lachiche

Rémi Navarro

sur circuit.
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sonne dans la famille Navarro.
Tous font des efforts pour que
Rémi réussisse : « J’y passe mes
week-ends, tout mon temps libre.
Et j’en redemande, explique
Philippe Navarro, le père de
Rémi. J’aurais aimé pouvoir
faire de la compétition, c’est pour
ça que je soutiens mes fils à fond.
Et puis, je préfère les voir sur un
circuit que sur un scooter dans
la rue car la compétition est très
surveillée et sécurisée. C’est un
peu notre deal.»

Attention à la casse !

Inconvénient : la moto est un
sport qui coûte cher. « Pour la
saison passée, nous avons
dépensé 15 000 euros, raconte
Philippe Navarro. Nous avons
emprunté sur 4 ans. Il fallait
acheter la moto, la combinaison,
les casques, les bottes, les gants…
Heureusement, nous n’avons pas
cassé de moteur. Tant que nous
n’avons pas de moteur et de caré-
nage d’avance, nous réduisons
les entraînements pour limiter


